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Thémiro trtuniaipml 
î>6'!!!a'u*. fsùieJi et d-imonche fifn nie'Unée), 

♦ as tes amateurs* de théâtre sBront heureux de 
revoir « Mireille » la bells WWtvee mi poète pro-< 
#i*Bj Mistral, mustmte de Ch. Uouhod, qui fait 
ta première réapparition à' l'aDiche, après pas 
msl d'^rm'-es d'absence» 

LMi coruuienc«iu pa»- les « Noces,'de Jeannette » 
le chanaan-t   opéra-comique dt   Victoi   Massé. 

t>mït«KiLi- en soirée spectâcfê extraordi- 
nâirir : YiiïttnwiBe «mec*? « ko supplie* d'Une 
;^imt*a% te très amusante comédie dramatique' 
d'En»Ie de Giraradin et .< Lee Cloches de Co-nc- 
vttt» «». te jolie et- cetebr» opérette le- Robert 
Plancrllef*?. ri sera prudew do reteni» ;»e* places 
ù l'avance. 

— bumdl « Le Courrier dte Lyon » et lun de? 
pVtf§   granQs  succès   de   fou-rire   «  Lé   Père   du 

CASINO DES FAMILLES 
il,   Hue   du    ViciiT-Marché-aux-Fromagca 

'.Place du. Théâtre) 
PARTIE -CONCERT 

Miss Barnym et son homme singe. — Soûlas, 
Comique typique. — Les VaWivia, comédien tan- 
te i-i-stes. — Mme Delucey, diseuse à vois. 

PARTIE CINEMA 
Pour venger son père, comédie dramatique, 

avec Chartes Rey. — Pélagie fait des victimes, 
fantaisie  bouffe. 

LES DEUX GAMINES 
ciné-roman   en    12    épisodes    publié  par  «  Le 
Ré^l-da Nord*. — 1er épisode,  FLEl'RS DE 

CoSuftafce cenHUl. 

— .Samedi sofa^fàSrneurW'-fc», salle de fci SC-?1 

ciété  Industrielle.  « ^Le   Maître de son Cœur  », 
pfêapH«r U»i aetes^pw fWtertiste© «h-POdéon,' 
nveê Pierr**Bertin. 

J   *fr--   /_KT S Mit 

HIPPODROME 

= 

TZ    TOUS   LES   SOIRS   A   8   H.   30     £*ft 
Le£ Maîtres ( du Mystère 

Bénépol, Luicile, Roberfson 
::   SPECTACLE  'DE*VAILLE   :: 
FANTASTIQUE ET MYSTERIEUX       , 

MATINÉE   DIMANCHE   ET   JEUDI   A   2   H.   30 
tTXocation ouverte à Itttppodronte 
jâjUUî, à midi .et de, 2 h- à 4 h. 

THEflTIÇE DE LUMfOM 
—- TOI».LES JOUftS  A 7 HEURBS i/a   

:    DIMANCHE, JEUDI ET FETES    : 
MATINEES A a h- .1/2    -:-   SOIREES A 7, h- i/a 

4 Omnia Pallié t 
BLE   ESQUEBXOISE  et   RUE   DE PAS 

Tous les soirs, Représentation à 8 h. — Tous 
les jours (sauf le vendredi), Matinée à 5 h. i,'a. 

'  seann» aux  civkb de  :  A  bas les 
resioon^bles de l'«n»«robie «pciale aotiiieile.  Sus 
a»*   imprévoyants. qui 1 cuu>unt. la-, mteàre -des■§ -"» 
peuples 1 

V.fve W conoentrttio», monafelê" oU^ 
ISoûr le Syi 

Le seenéteire. :,Oscar BL 
SECRETAErAt   OCVB4EK   D'HïOIENE 

DEXILLÊ 
Vendredi nS janviet *0it, à 19 Reures,:réu- 

nion de la' Commission,~«u^ siègre de la-î*eMna- 
nence,   1, place Vatflioenaek'er. 

Ordre du jour : Compte rendu moral et fi- 
nancier ; Questions d'ordre intérieur ; Examen 
Oe la. loi sut la Piipille*-d«- ta N*tton. 

Le  Secrétaite  :   H.   LOBERT. « 
"■'T>.u. ■*——  

t 
Convocations :: 

la Vie Ouvrière 
»«*i»»i 

Bourse du Travail de Lille 
„.__, l«fr b», »UE DE  PA1» 

Un Meeting Jouiiaux, 
Longuet, Paul Faare 

Samedi 89 i»nvWr, i 7 ftaores du »oir, àto 
Halle Sakrt-MAfttn, grand meeting de protesta- 
tion contré le jugement de la dissolution de la 
Cefcfédératîon Générale dn Travail, sens la pré- 
sidence de Delory, député du Nord, staire de 
Lille, ' . i_i 

Avec le concoure de : JOl'HAUX, secrétaire 
téttéral de la C. G. T. ; Paul FAURE, secrétaire 
«télwral dn Parti Socialiste S. F. I. O. ; Jean 
J-n^GUET, direétear du Populaire de Paris. 

h • - ■ 
Camarades syndicalistes, 

•fous vous voudrez assister à ce meeting 
eottr protester de toutes vos forces contre le 
jugement de la bourgeoisie qui veut bftser 
atrtre organisation centrai*. 

Nous prions les secrétalrSs d«6 Sytiflwets s«- 
fcérents à la èourse du Çravail de Lille de bien 
valoir «ire appel a lê'nrs adhérents à seule 
Un qu» twoS nous apportions notre part de tra- 

SÏJUS   prions   les   cnmsradês   disponibles   qui 
•eerraient assurer l'ordre dans la salle, de bien 
»eoloir se taire inscrire s la Bourse dn Travail. 

Pour la Bourse du Travail : 
Le Secrétaire : CNUDOE, Henri. 

SYNDICAT DU PERSOMWL «^^DK'WE 

-ini'-di -29 i;inv*Wr, à  l'.l heures.-, aura- lieu aux 
HÎîios   VmnÎAWVfin:   Wace   Seitrt-Martin.    m 

' krand îneeling'de proleslatiou contre le tugement 
!ic 1,  lie Chambre Xori-ectionnelle, . 

ta CGT '{Union des Fédérations syndicales 
ouvt-ière-s) ' éuint te principal organisme par le- 
p,U nous ospérons.raflranchisseineiit: total du 
ProlptàriBl j'ai la- omevteUou «ue. tous, vous 
vMtd.v"" «irmer votre ferme volonté den empê- 
cii^i- Hi dissolution. 

• Tf}»-:. --m- excrylion. sainedi soir 
SâiHl-.Mar.tîn. ;.   , 

Ce  ïTcreialre 

■aux Halles 

DEVERSA*: 

C1IRS KT l>ËAUX 
Appel 

u!„ ,ui syn,Jiçal awi quelousle» Le-   :ii'Ul!)i-u: .. 
ouvri. :?   et    cTO<*riè*es    dt? 

camarade   -lou— 
Ç.   C.  T.   Nous 

c8rpof**t<Wî,   ?>enti 
U'-s à »s«teler à la grande reu"l2.,V^u^»!^'(

a 

lieu   le   sam«aC^29   janvier,   au   Nferche.-samt- 
Marlin,   pour y  entendre   notre 
haux.   secrétaire .fsénerul. &$  In 
comptons sur \* ^«g»g .^^ACHEBOOM 

SVNDuOvT   DE LA   METAUjJMtt ^^ 
■ 

DE LILLb 
Au>x Ouvriers Mclalluroisles, 

CaiiMrSacs, /■ 
iyacecu-d avec le Parti Socialissle .l'Union des 

SvnUicats de Lille oryunise une réunion nui âui-a 
lieu le samedi 8» jauvier i'Jii. a V lu d<i soir a 

Halle Saint-Marlin pour protester Wtttitre d 
Urffe.nen! inique de dissolution de la C. 01. 

ji.js! que contre Uempiéleuient de la classe capi- 

Notii' comptera* &ur,vou> pour assister noui- 
br»U\ â cette irtan'Hestation qm doit plus que 
}«»>>:< ee<s(*tvcv les liens dr Iratemite et de 
c-.'v .i-de-Séour le* nitWs Juiurcs contre la. rapa- 
< 1 c ' ijoarpreoise cause <l«? lous les mau\ dont 
nous souffrons el qui empireront davantage si 
vous n'y prenez garde. Allons un peu de vo- 
lonté cl à samedi st.ir. - „.,_.DN!.V ; Le secrétaire i DEVERN A Y. 

 C«ESt LES IKSTrTUTEUBS 
~ £es   instituteurs   se  sont réunis,  hier   soir,   à 
la   Bour.-c   du   Travail   d-c   Lifle,   sous   la   prcsi- 

-tlrnrv  de   Lenglct;   Garni»"jet   Uelourme,  asses-4 

seins. 
î^.   premier? ouestic-n  disculée a été celle du. 

«\ndicat dos   insTitùieurs TRîsndenlS. 
* On   a   décidai «Mîl»aiDn   de«. diseidents;; .^u 

S\Uf!ieal flatioind.     , -   '   ,       ■    . 
Lies   intérêts   des   instituteurs   ont  «te rnsuite 

en»•'. -a^r^s 

AUX  OUVRIERS   BOULANGERS 

Camarades, ...... _. ^ 
.^Beaucoup d'ouvriers boulangers, négligeant 

la Syndicat, ne sentent pas à quoi ils exposent 
la corporation. Aussi (longtemps que le Coimité 
intersyndical et la commission de notre syndicat 
se dlérôouaient) avec acharnement, par Une «lies- 
6ab4e propagande pottr obtenir la réglemBntaUon 
du tnavail et raugmentiaUion des salaires, tous 
accouraient au syndicat avec fonces félicita taons 
aux membres du Coimité et de la Commission 
po«jr leiu1 dévouement. A'jjourd'hui, que Le but 
est atteint, quelques camarades, par lnsouoian- 
ce, nétg-lifcvni le syndicat., d'autres vont jusqu'à 
aritiquer les carnai'ades qui ee sont tant dévoués 
pour eux ; mais des cril.iqUss de cea fui'fianits 
nous nie^onscure et if-est préférable de ne pas 
les vaîr atr^yndicat, car ce sont toujours ceux- 
l'à'j^ii se- rendent complices du patronat pour 
mettre entrave à, nos -revendicattora. 

C'est aux inconscients que nous faisons appel. 
Sachez, camarades, qu'en négligeant le syndicat, 
vous donnez une force a» patronal qui ne cher- 
che que la division qui leur permettra de. dimi- 
nuer vos salaires et vous astretadre à nouveau 
aux anciennes oïndBtohs de trs.va.fi de parias. 
Urenea ga*-de, oankarades, *jue, par ■votre négli- 
gence, voua» 1119 teties-4 nouveau vos camarades 
et vous-mêmes dans la misère. Le patronal vous 
guette et attend le moment favorable pour s'a- 
battre sur sa proie. Pat votre négligence, vou3 
vous rend;?* cOmpUces d% «os patrons et s'ils' 
arriTCii-t, à diminuer non «alaires, ce qu'ils d»t 
déjàr-essayé, ce sera votre faute, c'est vous qui 
l'aurez vôu4u et vous en-serez responsables de- 
vant vos cainarad*». Noua avons la fenaie-con- 
viction que vods réparerez ce -moment'd'ouhli en 
venant en nombre dimanche, à <e réunion, pour 
prouver votre lenme vodonté db vainc-re la ré- 
sistance patronale, qui cherche la diminution 
juste au moment où le gouvernement va, mettre 
en application la loi sur les wnpots du salaire. 
Si vous VOUî^K vaincre, camarades:, ce n'est 
qu'en apportant vok-e appui ait syndicat- et en 
évitant tout oontaat avec ces ruf/iants criti- 
.qlieuls, que vous réussirez. Aujoui-d'hui cer- 
taiiîs patrons travaillent dans l'ombre : si noois 
n'y .prenons• gardo, demain ce sera au grand, 
jour .qu'ils vous menaceront, de renvoi si \iccts 
n'acceptez pe» leurs conditions. Seul 1e syndi- 
cal pt>ul uiettre empêchement à oes, menaces. 
Nous faisons, également ftpcel a tous les cama- 
rades pour, qu'ils* respectent le repos ■beodonTa- 
dau-e et permettent de donner du : travaiil aux 
camarades chômeurs, en ne tnavetâant plus- la 
nuit ; ce sont tes «Ms moyens d'enrayer-te 
oiiûrnajic. Camarades, que pas1 un ne manque 
à la réunion dimanche. «. 

Le secrétaire : VffBTé! BAELDE;, 
— T«nç. -les c«ma»*ades sorH priés d'assister au 

Meeting de protestation contre la dissolution de 
la C. M. T., samedi, a 7 heures du soir, à la 
Halle .Saint-Martin. : ■   , 

JOUHACX. secrétaire de la C. G. T., y pren- 
dra ta parole. 

PROTESTATIONS    . 
Dans un but de nuire ù notre syndicat cer- 

tains boulangers font, courir le brnib que c'est 
fë Hyndic'ttt buvrrer qui, d'accord, avec la police, 
surveille et prend des sanctions cohtite les bou- 
langers sttt« te'poids'du pain.ee serait hotre droit 
étant, consommateurs comme quiconuug^jjiais 
cdmttie Uioîjs *a sommes intervenus en aucune 
façon dans Ces actes policiers nous protestons 
contre ces bruits dont nous voyons le but, nods 
voulons bien être des •âelenseurs de te. classe 

rère, nias nous ne sommas pas des mou- 
ds. 

ACJOURD'HtM 
■ 

' CHAMBRE SYNDICALE DES COUPEURS EN 
CONFECTION DE LILLE ET ENVIRONS. — Ven- 
dredi a8 janvier, à 6 heures du soir, grande 
eatye. de la-Soone dw T«s»v*il, *ue de Pari», 
186 bis, assemblée générale extraordinaire : re- 
nouvellement de ta commission. Présence indis- 
pensable de tous les coupeurs en raison de 
l'élection. 

Pour  la commission :   A.   COURQUBLE, \ 
Secrétaire. Bénéral. 

UNION   INTERSYNDICALE   DU   BATIMENT 
Syndicat   des   Serruriers-Teliers.   —   Vendredi 

28  janwiee..^ï6 ^  3». aajle-d*^  Bourse dq 
Tcâwa-H. rue de Paris, réu»a»on pour tous. 

C»rflre dn Jour : Question des saldlres-1 Dispo* 
silion â prendre ; ÇejT.tes 1921,      & ^^   ■. 

A   DUNKERQUE 

SYNDICAT DE LA METALLUnGlE 
Vendredi 28 janvier .1921. à. 8 heures 8u soir, 

saUe l'Avenir. Assemblée générale annuelle, aveu 
te concours assuré du camarade MERBHEIM, 
secrétaire de la. Fédéraliott des âdétaux xpii trai- 
tera du chômage  et  de l'orientation  syndicale. 

Ordre du, jour, ; Rapport moeatidn Sefirétaire. 
~ Rapport financier du Trésorier. — Rapport 
du Comité é© contrôle. — Questions diverses. — 
Renouvellement du Comité. .^^ w«.,^„ 

MIVtilNCHB 

OHAMIRE    SYNDICALE     «»■• JLVTHOO«*PHJ8. 

cisé» dtvmartii. <wile-de 1*Bourse «u Travail, rue 
de  Parts.  1** bis. '      ■ 

Vu l'Ulaijpna*^», ex«eeU»i»n«u.e^; d« .1 oWr« eu 
JOuf. la présence de., tous, les ou*rlers el ouvrières 
syndWiiés   est   «ldîsfvpnsairte. 

Ordre dn Jour : 1. tecture de* Dro«ês-vetlwux. — 
2 AdBii*sion9_et radiations — 3 -Baip-ports ni oral 
et financier de l'année". — 1. KenouTeUemfent du 
Cetiill*. dés OoimnisslOns de CoatrOle et Ooters pno- 
fes9i«fen«ls,^- S' Moflifftattins %«(* t(M0*llon-s de# 
oovrtèree, ->- B. v^juastion» dlverees très 4mtM>r- 
tànifes. . 

CiOURS PROFESSIONXEL. — NouSNtappelons 
aUX tenne» «tfenc -dfelwtljt de se Dertectloomer. que 
l»s Cours Professionnels fon-ctidtmer-ont au début 
d* terrter Notts les invitons à se «alors Inscrire. le 
oins idt tiossible. a-ti Bu*eau du Syndicat, le Jeudi, 
de.e heures à 8 heures, du,,»olr, et le dimanche, de, 
• «rtrês a midi.        ' 

BATIMENT..J# tBAYACX PUBLICS 
Syndicat des monteurs de chauffage central. 

— Dimencné 30 janvier, à 10 heures du ma-ttn, 
au,siège, ,$ue de la .CleL 8S« nffUrrk>n pour tous 
k» ouvriers tteJ.'la .cpfpotiatiiou. Les- oamaireides 
ca-ioritu^eurs sont inr\i'l&4 d'a^sisier .4 cçtte réu- 
pivit. M p^_ taTSnun-LSsloi» : VAILLANT, 

sécréla^'r? du Bâthnent. 
Syndicat dos LVuteftiL — "f5imia|ftlie^0 jan- 

vier, à 10 heures., -aur âège, rëttirofi"pOu<r tous 
le^'Wttiers. Ordre cta jour : Ceropte^endu de la 
diélégiait&on   Présence ' indi^JefïSWble.' ■' 

Le sseréteire  : SIX Manrtce. 

(«mité   intersyndical   des   onvrlers   hoitlangSrS 
drt département du Nord 

Les secrétaires des syndicats d«f ou-vpjers ht*- 
laimci-.s du département sont in«taniiXient pries 
«"ftssWter â la rénfii#n excequiOnnellc qtii aura 
lieu le -dimanche 3è JanTies 1921,-à 10, heures--du 
matin, au sièffe. 19. rué. du MolineL, à faille- - 
sortira du- iour tres^'lavona-nt. PréstnC'e iadis- 

pcnsatole. t*H^*-*^. 
1«   Secrétaire   du   Comité c: 

et du  Syndicat  de  R'vubaix 1 "*' 
A     VANHUYSSE. 

Le. secrétaire du  syndicat Be Lille 
. k   ^ Marcel BAELDE. 

SYNDICAT DES OUVRIEBS  BOULANCEKS 
19,   ree  du   Moiinsl,    LHle 

Camarade, 
Vf>us êtes prié d'assister a laréanioo géné- 

eale nwi «ura lieu -d.*marK*i« 30.. janvier, a 
4 heures du soir^ au siège,-rua-du- Molinel. IV». 

Voire présence esB Indispensiàble pour prendre, 
des mesures ènërg.iquus sûr la .gta'vé„ question 
de nos salaires ainsi «JUC soir, le repes hebdoma- 
daire et te-lnavaB dé nuit. 

: Ordrtulu jour. — Mesures à prendre contre 
le chômage : Plaeena^bt ; Owipte. financier ; 
Adhéeloït ; «adnation : Ootiaations de 8, * 4 heu-, 
res ; Renouvellemeal dé sis membres de la 
commission. .... 

Lès"'ôaniafades désiraoriftîre partie de la com-, 
missîdh. sont priés "de se'faire htsdrirc au bureau, 
tous tes jours, jusqu'à dimanche à. midi ; pour 
en faire partie, il faut, être âgé dé S» ans. être 
svndiqné depuis un au et a jour de ses •cottsa- 
U'otis. - . 

i,à carte''C G. T. 1920 sera échangée contre 
la carte 1921, qui sera exigée a. rentrée.    , 

Le secréteire ; Maroal BAELDE. 

SYNDICAT   DU   TONNEAU 
' Une assemblée générale* ô*e tous les ouvriers 

tonneliers', .aura..lieu Jfi^jm^nche ,3P japyiec^ a 
3 heures précises, rue de la Oef. ru 32. 

Ordre du jo«r ' reneuvelteffient complet de la 
commission ; paiement des cotisations ; distri- 
bution des cartes 1921. 

La présence de tous est indispensable. 
A BAUVIN 

REUNION  DES SYNDI^UftS 
— Une réunion de. tous tes ouvriers adra Iteu 

te durtanehé SOjénviêrj a fl h'y if» raàtfnv.ealte 
Sion .IVicart. à Bauvto- . . .'..   .. 

Opaleurte  : tes citoyens CiAR.AU ctTOULbT. 
Tous teâ ouvriers sont   priés  d'y  sastster..* 
T3es cartes et timFrës-'pour 1921 soût* la'dis- 

poakion des syndiquai. 

te dttiria rtnanche  aS  janvier,   1» sec- 
mk VrBHB?'yljif J   ~fc restexfidele 
-, silS:, et «lCe»te«d^i9b«{. 

s lui a assignoé -ses tieiu n»li- 
Gûesde et aû-ûes. 

Poui   la   seotten. "Irt seci 

en vente 
toutes tes gares 

chemins de fer % t 
les stations 

—Ml m 
LUNDI 

îarti Socialiste (S. F. I C.) 
AVIS AUX SECTIONS 

* t*s «eWéttMNk «C tïéaoriers des sectione adhê- 
çepUià â-i» S. F. 1. C. qui ont fait des" com- 
mandés de cartes et <te timbres et qui ne les on* 
pas encore reçus, ainsi qoè céuY qrTi dèsirWifen 
obtenir sont taîformés qu\me peu-manence sera 
établi à ce sujet dimanche prochain 30" eeumm 
(Jour du Congrès) ou ils obtiendront satisfaction. 

Le trésorier  : HENTGES. 

DISSOLUTION   DE 1ÙA  fi   C.   T. 
* Les COoiv-ens Afeacaindre; BLANC. dégw« du. 
VaucluSe ; VAILLANT^COUTURIEH, députe de 
Paris, au.'nom du. ra-i->tt S. F   I. CL ; 

Le  citoyen  SIROLLE.  au nom des  C. S.  R., 
pranicfront la parole au mèc-ting de samedi s<JB* r 
29 janvier, à 7 heures, au Marché Saint+Martin<,     j,, 
contre Va dissoluition de le C. G. T. 

SYNDICAT  DES TAILLEURS    - 
ET C 

>«jAmdi 3t  janvier,  â  7  heures  précises salle 
la Vàile de Bruxelles, réunion des commis- 

admiinistiraitives et de contrôle. Qwire du 
très  topoT'lant.   l*ésence   indispensable. 

Le secrétaire   :  M.   PORILAYli. 
<-^f% 

VNIONS O SYNmCA TS 
CONSOMMATION * 

\m+ m**** CJOLT A'MplMÔIB 
;   Les propriétaires ne-Sont pas à  l'a-noce.  Jls 
viennent d'être assommés par la décision de la 
Coui  de cassation,   conee*nant,4« #pipt  4ç dé-;_, 
part de la prorogation. MO 

Ne  erbyee-pa*,   cepettd#n*^ djrtlfcf * ■lw   eroyee--p»,   oepcrwaiw^ q» II*F W^J^-I    chei Duhamel   te, 
eententer de gémir. Us vont s organiser* ds?WH'    cWttftmission  admU 
tage et c'est par ciÇBteines que Je M^ Bultelin 
des Propxiéuires >î enregistrer!1 léWs"* adhé- 
sions. 

C'est leur droit de se syndiquer; ils eu usent. 
14s   ne lent   pas  comme   l'ensemble   de»   loea- 
téires, ils n'encaissent pas  'awrlement les coup»; 
Ils ont plutôt l'tobi5tjidM/d''«h donaet.   •-^«MECî 
.Ne   nous  en   plaignons   pas.   il   n'y <%  qu*à 

feiroe d'être brimé tnte "tedMocatsiire» coxepven1 

dron-t peul'èta* qu'ils drii»grit;' §ê détefidre. 
Et encore, je -n'e»\^uis pas très, SûT- 

Ua syndiqué de l'Union des 
ASSOCIATION  DES LOCATAIRES 

Assemblé*, de la c«nml«slon~ atffniirrstTa'Hre, 
le .mardi - ter févrtepr -• - T—^-beurea -préeises -du 
soir;  présence indispensable. 

Le-»««r<éUH-cr-A. MUSMAQIjUSr - 
— La   permanence- du   dimanche   3o janvier 

n'aura pas lieu en raison de  la préparation du 
Congrès de l'AsaociauÔBr  Confédérale des '.lecà- 
tairesr h  Pari*, - 

A  SEGLIN 
COOPERATIVE   OUVBIBBE ■•#-, 

« L'UNIOM!WBMî«MS« a 
3 sont invités, à 
è^m fin  â'exer- 

«réa. da Sô a 90 t-  l'hectolitre m» a la uroprié 
«ANGE 

AH*. 
manie   % :   Areentine    479 ■   BéSBtiS   ItXTT Datte- 

20  1.2:  Suède   20*: Suisse   322. — Les i—rut pars 
sont tocotés.    «J».^. . ...  - _ 

is. 26 ta#i'><i " — iS 6oos<-"'*%.nuérieur des 
it 

.^nètrs  a   . 
esnames <|«dr*<* .<= 

^ **^o*      "'^trfl! 
elble     <«  la baisse dn  bœuf, du veau 

1*. 
du mouton. 

m 

M 

SECTION LILLOISE 
Gro«ipe Jean  Jaurès 

Tcus les meŒbrea du- Comité Jean Jaurès de 
l'l.,C feront teuj&devoir en.se rendant au meei 
du Gyranasr Saint-jMartin, sanj» à 7 bec 
du soir, p«|r »rote«J»r "apntra. là- dissolution de 
j>ï» o. t?et te ciiAntage.-. r . 

t»e secrllaire : VILAIN VicJrjrr."^ 
^?   ' 

j,*%►"-«& LA  MADELEINE 
.'ir,Asâ*Qbaée   gènérate.   samedii   ît-   janvier,    a 
7 1T. 30 du soir, au siège, 36. rue dé Ltîte^ 
■ Ordre du jour ï.Ptsteiprtieiji.. deé cartes ei tim- 
bres  ;  DésigfiM*»dh de la OomnûBBion  ;  Ccorfé- 
renoe   pan   un parlementaire communiste. 

Le secrétaire provisoire-: 
C.    DESQUIENS. 

MAKCQ-EN-BARŒUL 
, Vendredi -28 janvier, à 7 heuies'.piiécisés. au siè^a 

rue Jean-Jaurès   *6u»ion de  la 

dante 
II   a   sir 

des 
«<cer   ; 

strie* 
Se*-11 niâëi 

cette    'liBBTèe 

Ji^lfre   P*s«iw'a   renteréià. iftr- «s?is- 
aT>oui    moral   cro'ils   fui   aor>ortnient   et 

expose son oror-'mme d'action.,sur leouel  . 
mis ni«inement d'accord avec eux. tont et« lei 
mandant  momentanément  la   nlus  zr^JiAe ■tu 

la    h 
d*»a- 

oHfer les 

l;ÏBé"ret 
\eër du lait    , 

ère   nécessité 

charbon' 
ircment 

certaihes 

coo 

admlnistraWTc 
Ofdre du iow» ■ OewrèSpanjSSnces -»- Cartes de 

la Fédération. — Décisions - importantes * prendre 
Dour le C«n*rè« du 30 Ooavv&t --, Questions di- 
verses.      ^WWE-^ ^*"   ■-^&>*» ^~M' 

"'•'%'~^.«-*-'-%   -, SECLIN 
Samedi, 29 janvier,- à 7 Heures dXi "soir," sàfle 

T-Urt)iez. la section du Parti socialiste invU»? sesr AUJI (acuon 100 t 
adhérents, ainsi que ia poputetion^attwtfèra. de 
Sec*n et des commune^ environnantes;'"a" «ne 
grande réunion publique de protestation ^^ea 
tes joamarades AUSSOLEIL, député de Paris ; 
LÊVY, dépuié da-J-yon» 

(dixième)   .. 
„ îf¥Tm^im cniiiuuiHa 'b ■tettteVle  du  Parti et tes ddetsions du Congrès     cartta laction io<> i. *.>...  
DE LILLE ET ENYIRO?»    de TomSw   .  '.,.-.Sr. -,         |xJA»»ac# (acilou 

NQf doute que tes travailleurs consciente ré- 
pondront a. l'appel dés organisateurs.       _. _ _. 

Poar ia seelton r DELAHAYE. 

Les adhérents à cetj 
ass%fè>' A r»S!^n«Jfée?»cana 

iCice, le diitmanche 6 léviier, à -4 heures du soir, 
saile Turbte2, roa Mte WËPgaàMF'*'" 
~ Ordw du-te«r.—-Rapporte des comman'arens? 
Bilan de la Société : Répartittpn des bénéfices ; 
Modification aux statute ; Mesures à prendre 
envers les membres de*' commisgteffs qui ne 
s'approvionnent pas là tei societei.* Gaçfe Je se- 
cours ; Questions diverses,- *■ ;   çî 

Pour le Conseil d'adn^iste^ort-rTJ^AHAYE. 
t|H    k__i—' -',-   ,. 1 

Quand vous saurez 
combien il est aisé d'acqu#ir cWr/ous, a vos 
heinres de loisirs, dans UfeminéBMim Jh temps 
et i»vec le minimaim de frai*, les coena^ssances 
indispensables pour réussir'dans-'la és*r1fere qui 
vous séduit, ou pour vous assurer, un brurant, 
avenir dans ' cette où vous êtes entré, vous, 
n'hésiterex pas à> vous mettre immédiaiteroeja'îr 
au travail. '    ~ 

L'ECOLE UNIVERSELLE PAR COBSSSPOH- 
DANCE DE > PARIS, Jà plu* *»-«p«tante^d» 
mondé; voû» adresssria paa;,pe4oar <M* courWf*, 
à titr«-'|l»éetei»x et-'-'saaie engagement ^le *Dtr» 
piart,  là brochure  rètatïve aux   é+udes qui  vous 
iutérfceeri ' <,  

14017 : finsefgneméitf  jlfîmalre. 
^#©19 ». Kh*è1griêm«ir'!têcondM'-^ a^pèr; 

Broottî léOfw i ECotes «péeiaWC «.r,. 
Broch. 14074 : Carrières industrielles et agric 
Broob? »4088 : Garrie»es ocawnereieiea.,». «r 
Elle vous édresfèrd. de même tous les reàsei-^ 

gnements pârticuifeiis   que   vous   veûdr/w   pieu 
. tel denreftrfef, 

IfL   RUE  CHARDIN   -   PARIS   (XVD). 

;,». ■ -.-»     •■•     -.".il ;-«.- . AJÏN 

'   rihttenebe 3o'j«rtvi«r; i"5 heures du 9d*r, la 
sentie» du Parti «vite -ses. adhérents et. la po- 
puiation ouvrière de la commune et de«.''**i*Tl- 
rone, à assister nombreux i la grande lettoion- 
p*îbnqa»p'>a»P',t(ïTete*»jmoa%' **ee" lés camarades 
•ftvsaefeiV.défuié de Paris. ; Le*?, député de 
fcybm- --   ' ■ -•     *   ' 

Ordre do jour : -Centre.la réprç3,8ion gôuiver- 
«ementale.Ja reprise des relations avec le Va- 
tican  ; Pour la, Bévolution russe ; La situation 
du Parti et tes décisions du Congrès d« TeuM- 

Epur^ia section, Louis .YjLATRI^ar. ~ 

I II CREDIT DU 
erirTTAL :   125.000.000 »   TIRS* :   ».&«.< 

RÉSERVES:   30.00fi.000 

SIÈ^E  SOCIAL Â LlL 
4,6, f,%. JEAN-ROISW _ i9, B. HjKÛONJbES 

Toutes Opérations' 
94 ffCt?CLRSALES,   AGENC1S a 
BOURSE DE UL 

DU 27 M .NX 1ER f9Bt 

CHARBONNAGES 

•   teart   de    fondateur), 
Anlcbe  (action 560  t.   p.) 
.AaSkà (1* 1/100  ,i« a«uer)......... ..t 
Béthuii* (Bully-Greeajf  (par«......._i8325 
I  K       îcinduantième de  part)     '201  . .| 2lï* .. 
BtMtiy lactlon 100 t. p.)........  piit'iO ..Mo» .. 
Wtitcf (aduon) ^;...^.^.^.^,.....|SWi^;l^5dii .. 

"*} i8>*' 
_ asav. p.|, 

Courriéres (acUom MB t. P.J.. ;_.„ 
-resj?in-NCrd, énvte. i905. Ut. verts. 
Dp-uphy^ (action »eo t. »4-....  

fcséîî^Be' Vtt^àlàftV'p^Cnr.'.!!! 
-Verfaj  (actiKm 125 x.   p.) ^.  

Liêvin   tdlxiftse) " 

Tribune Politique 
":-    --*— ...... .. — 

CXTTE    TRIBUNE     EST    LIBREMENT    OU- 
VERTE  A  L'EXPRESSION   DE TOUTES LES 
opiRfbNS NOU* lovLom st*mm ICI LA 
CAUSE DES IDEES, MAIS NOOS NE VOWfcOtfW 

TWTTUUEB  CEUX- <OT  WARAMSBrfT   LA 

ACHATBUWAXIMUM 

«*       WW* centième»  „..„._ 
Ugny-M*Aif* (Wtroa seo t. p.).  
Maries 30 % (part d-ia»«nleur>_,^. 
- 4»%   (SocljKa  Balnbeaaa)... 
— 7».%. Ulnsue»)   ^™ 

M»urchin (action té» t. P.)..., ...., 
Nord d'Alaw taction SU» r. p^.._.  
Ostricourt  (action 50 t. p.)  
laivencelles Soc ano.) act. 500 t-^.j 
Vcadin-iez-Bétbune (act. de joutas.) 
Vicblgna et Nosuk (actien)   

— (dixième)    >. 

»7 751 
587 ..!  58 

52Ô ..{  51», 
1140 ..  llid 

-3MH 
te4 

1 ,.:»* 
75 

BON* o. LA DÉFENSE NAT 
.      Paiement oona^taunt 

R AàinilC B. RUE OAMBON. PARIS ( 
DAIlIrUC  r-   OU rÊUT   TIU1TBR   TAU   OORRESFOl 

n»mm 

GROVPEMENTS 0 0 
D'ACTION SOCIALE 

LÉS 
AINT- 

LlBRlt-PENSEE SOCIAMSÏE* OUVIIIERE : L 
DROITE Wr fc'HOMMË DÉ r«lVEâ-SAI> 
MAURICE. 
Les pdaétents sont nriés d'assister ^**'**"■ 

nion qi« e«fa Uçu le dimanche 90-Janvier^ à_17 h. 
au siée», 2ê, rue Rubens. _. . 
* Les camarades dô" Seclto sont priés de venir 
retirer Jeu/ carte,   ^gjjgrç ft.#OîdML. 

;' '    , A SECLIN 

SYNDICAT   DES PRESSEURS  et  PREi 
EN    CONFECTION    DE   MLLE   ET   ENVIRONS 

lîéunis en assemblée  gérti-éraH^te HtëPcredi 26 
}aiivier  1921,  à  la  Bourse du  Travail  de   Lille. 

décVd'é de reprendre  la question des.I 186 bis. rue de Paris, tes presseurs et presseiu 
^n,-, du département^ et de fa.e .nterveuir 4i^Jfô^l^0^rË^ 
■ce sujet les conaeiUci:s généraux. ^ corrtre fa nmigistrahav* de classe qui osai con- 

tre* intérêu  des  inlériin,aues   sont   egaiemem- damner "la  C.  G: T.   ;  espèrent  que  ce défi   fla- 
ns en discussion. Il i été décidé d'intervenir grant-Tafera îeleVé par lé prolétariat  français, 

an&às du g»uvern<Bnent en -vue de l'établisse- Que   tous   les   ouvriers   imaritmeoierti.   sncttep-t 
* d'un  rèiçtemeat  paiticulier «u sujet des comprendre que  leurs forces m'dissotowléKi doi- 

ntérimaires  As   guerre  qui   se   trouvent  dans vent teire  face  â  la  réaotten  phisque 

AVIS   KVS.  OUVRIERS- MINEURS 
très camarades adhérents a^-Syiidioftt des mi- 

neurs iîurPas.-de-GBfte.lB, sorti? #*& d>aèi#er à ta 
Téunloit «u* aum lieu te- 3Û janvier laST-à; * 
heures prVicisés d« soir, ealfe Ptencp» Ambrotae, 
i;ue axiale,- nianéro. 51.     s. 

^ -Ordre *ln jour   J. BcnnuyeMenrem des-eaïtes 
et paiement des eotisalten.s-.   

Le Serirète/ré^ HIN^AUT EïWle.: 

A * OSTRICOURT" 
CONFERENCE  PUBLIQUE 

une - «ituaiion   particulière a«  point de   vue de 
l'ancienneté cl  du  stage pédagogique. < 
;. -€n Cîn de réliriioh. une proposition de Merry- 
Gujtot. fendant à. la création d'ui} groupe fém^- 
'i:istçVa été aSop'té-' 

jamais 
audaoieiise pour annihiler son . effronterie^ en 
appel. Font confiance au Bureau Confédéral, 
car-'leur gouvernement de travail, s&ura seul ré- 
tablir ) equiHibce économique el, éviter la faillite 
de te> Nation rJrancaise. -en, Téglernèntent iniBeP. 
nationiajemenjt la production, te, coneormnaijon, 

Les ouvriers mineurs d'OsIrtcourt sont invites 
à assister A te conférence publique et contra- 
dictoire, qui sera faite te - dftWMWWfc 3fr j amvlér, 
à 4 heures dn soit. .SàaUe Putotir. npr les-ora- 
teurs LOUARD .tec^ies  et \JA^S\ErnesL 

Tous les ouwrters ee feront «m devoir de. =*e- \* 
nir écouter les vaillants défenseurs ds la classe 
ouvrière. ' .      . 

AiNSEL Eugène. 

MSCOSS»!?   A   OBS  ÛOEilW*»fi;pEî.PBsV, 

NOUS PRIONS  DONC  LES OBgANrSATlONS 
POLITIQUES   OU   LEURS 
nrm-m NOBs-A«iwëSER^i>E 
CATIONS CONTENANT DES ATTAQUES P: 
SONNELLES, JLTI«âERTION B* CBBB BrÛT] 
SERA RElVSEiV^teLAVBT»^£lkmFs&f& 

■  "■J     «;  fl».-l>rl». *4-v 
" .-      »»     

Établ.  E,   FeûiUfitteiaict. iiot, p.)p 
Const. et Tr. trnb. d\Arrjrs (sut. S^o 
lu-) in» «S» a nom i. JE 

Dédain «t Anzui \actIon SM t. p.K_ 
li;ai>U9S«n*itS Aïtiel fac't. 500 î p.f 
TïïKI.1118 faction 5-»t  pi). ,.,»..ft«l 
V ma. de «at* *ie*r. (act. 3W» t.p.}:. 

,itt"j gfe(a  a 4o.dcaj  
Soc. fia. t» verrerte (act. 5oû t. p.î... 
Etablisse. RaaiBisàa (act. 3oo t. p.) 

PARTI S0ClftLI8TE (*.f. I. ».) 
yOMrTEPAt;L-BfeRT 

isUfté du meeting qû'oxsaniâe men- 

PARIS. 06 ianvter i 
'VU-NDES (Halles Centrâtes   — Arrivage»   «• &t5 

kilo»   — L" bats» cdntUloe   Cour» -mpy^ns -. Boeuf» 
ipùXi  derrière    lrirdUalRé    7;10j   *»-ye»es    T2Q 
•?Ui*   ti>o   - veaux, oaos atcttl.W. » : te»«*e 

nlet    11.50 
BEURRES   ET   ŒUFS.   — A*ri*««i   Dfo  WWP^ 

tanin  frt  Beurre,   eews matetemis. «Oit   -  Centrt- 
ToaWtie. 13m-. Marchanda BrHasme.  14 :  Centre. 

és«*.er5atir& teO*ens.  h» caisse *»   ibtrhs  rjjor- 
^^uxtr4ai6^r^nAu^?i^^. **"** 
-««•Aii,!*        ^ ^'iT^au^-^'reoîr  i? 

î.: Oie PL* 
lande- it»  raaeraii' 

(omit* Jean-Jauris, ;Sarateitawriea -(^. ] la  trt*ç^  -. Rou^i_-a> ^^^Ji*ioi^A" h'J?^.^ 

— sa a 

otp~- -à  n~\ ES.-  —> TelVIanéè   ferme.    Cote-, otficisllê   t 
Ç<M«>?r- €« sow^ vendredK 3^J*2?TT' * 7-,„; i»*.*» fr*iw M«WIos  «u^jrïuPlfcfÎDw»  orta eu 
^la-:soir, aesemblée^Bttaie du Comité, air siège ^^not   Pa«is. .SK^Hes   du   iour   suUênetwcs   de 
habituel. 1.085 sacs aux entrées 

Présenoa i md.isjpan nWft'-weswDWBf; iffMBti   — -fi Jattvt» 
P°^  ^^ASfeot^-^ 80\IN7o rff, tBÏÏ%^ïh£&W*?<Efr& 

WLEHnS KTnOtlftHES       ^d (du^ur 

Borrtenl (action «K» t. p)    ., 
—      (part   de   fondateur)   

Sasténari  (Société des Pétroles de 
(action   900  t.  p.) .....p. 
»      »   (part oe fondatearj.... p 

Dabrowa (action  600 t.  p.) v 
—■ (part  àe  fondateur)......... 

Fi&anctere  des  Pétroîes  i 
Franco-Polonaise...... ....:.. 
Grabownnca (action 5b0„t. p.),-„„  
_       /—.        '.pari de roaaàteur;..„. 
K a rp a t,h es :...,..'..:.         '.,...,. 
Otoffloan   de  Pvd. âf. Uct SOOt.p.Jp. 

•       (par-t   de   fondateur)    p 
Polaa» (action MO t. p.U   

—       (part   de   foridateur)............ 
Fotok (actfoa 5». t p>..<  .  

wa*ute*a lâcnon ado t. p?.)..;....  
.   — {part de  fondateur)........ 

ZMgàn    (S. fl. I». de) (act.5001.p.)    p. 
! (part de londatenr)....  p. 

M^AJJLtJRCrl 
ET VALEURS D 

i a*          

Cours f CWtrr» 
'Cod.pra JOIMT 

r ii ■ i -. 

**$$* t'tëà&ï&d1^. JèfavQraDÎémèm nc#ê'^fefcnt 
'Les Chaa'boii.nBges sXxiA peu traitesVJBl/i'E UNE 

se lient  encore   m  ntit-ux   â  0.330*  BHUAY .ofr- 
prend  légèrement  à *.-à00.  EOURIERES  faibhi 
ï^tS,%àiI7y^ » ten^^g»ft^ prix; 
perd. J5 francs.et, teranine à.ï.4;75^ ..,.,, - 

Oéïares fjr*QSac!,loos en ^te>all^lwffiBBJ 
ANEIN eit bjàri orieikte.a.l.SJO, FÏVE 
mfëùs i .1*470. MATEREfît^gréera 
ConstaJtons la haftisse d fjft fra<ïca.,d™- - 
CHER qSR nous avons déjà signalée ; 

IfL. teWfcê* son* mc4n».ban* ]tf-JF<$fâi&- - 
BBOWA es»t en réaption-, FINANCttEE ses. liffB>. 
KARPATHÊS buisse l«gcrfmei»i,.SYLVA,1^1»^ 

UfciU.,, l'action  .oa,. lxxiae   pos^    wMB    nt 
lit.  (WrifUtài réi__ 

»e«l quelques .Doiate^Ju 

BANQUE  ROBERT. londee.en .41^, 
Lille, 4, «te Nationale, au i* étage. 

Médaille tror, & i^t^jm IfrtertMtlinSfc 

» 

■———s—- 

FErjUl.ETON  DU  B EVEIL, DU .-..\0ftO,—■,JS° 8 Le prettrier kilomè«..'e ftit fait rapidement, 
mais au bout de vingt minutes de marche, 

suivait plus que pSriibremént. René 

Grand Ciné-Roman en il épisodes 
De Louis FEUILLADE 

Adapté pir PBUl CARTOOX 

fe~ mM   <IAOMeNT     ^ 

DEUXIEME  EPISODE 

tA   ntfilt 1>B  PRÎNî1BMÎ»S 
LA FÊTE DE BftAMAN...  (Suite) 

iouS JM*tB4é ck lune, boràèe ife haute cy- 

allaient,   leurs  paniers -de .fjettï»   «n»   lcs 

BTJHK t%rs »'WeT efffcôYc lointaine.  
, WtparlateBt *i peine, .niaintenarrt imns 
étalent librss;, toat entiers au «Srtïm^itjé- 
tfchanc rie- cette rifterté et aussi à ïa douceur 
fl^S- y^m? «fl* ,es côridutsait vers une 

Gaby ne suivait plu 
l'exorta à plus de courage „ 

— Voyons, ne0t'èiîdbrs pas! 
. — Mais je—je... je JÏ*i pas...  sommeil, 

répliqua   la pauvre petite qui n'avait plus 
la force d'avancer 

'Ginette conseillait qu'on s'arrêtât, mais 
Blanche fit remarquer fptè si l'on perdaij 
du temps à se (reposer, 6ti ne selinit jamais 
rentré pour le petit Jour, . . 

Au   fond,  rehtreprisB  èWt  f.^prylleMote. \ rodûrWtJar^a%^ 
mais  aucun d'eux Ke mèTOiît en doulèsa 
réussite,   tant ils. avaient  de  jeune  .51ào. 

Gaby s'arrêta, René eut beau la tirer par 
la main, lui prodiguer les ?plua tendre* 
eQuragements,   eUe  ne  pouvait  plus 
cher. , §&> ■   » 

— C'est  parfait    ,P»r    conséquent nous     .,— On croit donc encore auit féè's en fffo 
n'avons qu'une   ch'oee à   taire,   rester- ici,    vinceS*?i 
tjâby et mon.  Avec un Tidmïne, elle n'aura 
pas peur 

I) dit cela si .gentiment, que les deux ni- 
rTées ne songèrent pas à en sourire, ,Gaby 
qui avait vagatenaent entendu )a proposUi.m 

lis elle était si lasse, qu'elle rîû Â'aSs«»o>r 
le   revers   d'un   tàlûs,   et   confier   se£ 

— Bien sûr^u'oft-y croit, répondit René. 
— T'en a.s dÈjà vues 1 
— Non, }e héïi ai jainàis vues, mai* je 

suis idr qui! y é'n s 
,   i;   eût   poursuivi lcuagièm^ps   ses. 

de   René,   esquissa  une protestation   pleiPél^^ ai c^y-a^ait pu Résister au somîmei!, 
de bonne volonté. ' .    nm{s elle dormait maintenant à côté, de lui, 

Ja  ne  veux  pas  rester. là pomgs fermés. Et il en fit autant quelle. 

Et ces deux enfants, sur le talus, au b&rd Ma 
sur   le   revers   d'un ^làios;   et.   œmser j        à    ,a  fôytç    ^rïraleM «ix-fflftoiM feteff: 
f4e#ra a Gineye, dont les braè pliaient s6os .^ ^ an|ïq%g' $rité de feé et reÇbsêr,^ 

,,     ri   >    ":£&,l    l'irréelte doucÊM *tfiinè huit Se pàraHis: 
—   Dépêchez-vous,   conseilla   René,   nous ■; .        f w 

resterons ici Jusqu'à votre retour. , ,   'Z*£?^&x  f6- te^8 , *e^ent*lj?   af *,?
t 

Ginçtte et  Btattche fie satttfrdèrei;    point |.«È»to«,»«»«it wt .mt «wr-mmHm'un tnii lut 

— Que faire ? fterrfefitia. Oîriétfe, pous ne 
pouvons tout de même pas rester icl- 

C'est   encore   à   RenéL qni'on  eût  recourB 
Pour trouvier Ta sotntion du iproïntème. <Gk 
pèlîl bonhomme re^rdâ atftOdr dé ÎBi, prit 
ufi air grave, et déclara : 

■ -     .. 

— Tu es bien décidée à aller, à ia mer, 
n'e&t-ce paa Ginette? 

— Oh ! ça Oui . 
— Et am *mk: H&SJ* Biaochi 9 

épondiU, 
môme. d« san mieux pour doruiir        ...     - ♦   r~ ®l^^6n,

1 ^5?yÇMas *. 
— Tout de même, pensa-t-il à voi* flautiî,     ^^]^é*A ^|^ £3SÊ£S!^JL.é<9^i" 

Si-.une bonne tée- de sa  baguée ;«>agiq.afe. jfcfi. P^P'P& v'wsl^» 
pouvait nous donnée un^carrosa*, qui «oui» jfeça devant uab^ et 
triûûsporte jusqa'à la mer,   ce  serait vrai-  .'clara ,: 
ment chic. « t   — Passez  v0tra phomin ! 

de   «fée» 
eut ùhe petil 

Parîsishné, qui ne croît 
plaisantantes «t décl^ra.' 

Au  inot 
veux. Elfe 

UTSiHiiiant o&- 

— Passes 
îftâts' 

et 

tek m* 

fr douce 
ut S ratt 

foba *qr les  ffnages,  toTffe vêtue.- d'dwe 
blanche.   . ., ,     

s cheveux et Elle était frêle, avec ûê 1 
tenait dans sa main ujhftJpaguette toute fleu 
«e. Rêne, macliinateoiént regarda Gaby, 
puis de nouveau, cette, apparition merveil- 
leuse, n'osant rien tîirc, le cceuç oppressé, 
presqu'en extase. 

— 'Que faites-vous là, mes enfants ? m-_ 
tefrôgoa la fée. ' 

Reae ne savait comment répondre. 
, ..^_ N^ous somnies .partis... mé^çdusifies.^ 
ma scéûr... et moi... poPter deA £}eur% à 
la mer... et notas, attendons... ma sosur et 
ma cûusiûe.. parce que Gâby ne pouvait 
pluïj idarober... 1rs reviendront nous tepreni- 
dre totfl fi l'heure. 

[   Mâ*rf fl s'èmBrouillaTt dans Cette histoire 
|aW ii ^tait ému, et d'oSaTt p^é lerver les 

et art devant lui 
Ltn jénne h(«*me. aveûL «ne toque jà plu- 

éffes «tir la ftte, des Cheveux comme en 
avntéfrt Jadis res rois, et. orne sorte d'*»*- 
g3nce Were et jtttÎDKi'dfBtî fdftS^RjfWoft Irvrt 
envje de lui 'SÉfSër lés fïtlBns, rfSH (fti'ën le 

W% Ôfhî    le Prince CJlBrrftaini    batBtttii 

ËFtt^i" m* tf.*. «m % m Bè 

ter 
une 
couchés ? 

— Maman, répondit Gaby, «rui élart nnwrm- 
tenant tout à lait révtfHée, niÉwftni est 
morte dans la mer. GétaH anionnl'lHft sa 
fêter..., alors on va toi -porter rie» 

Le jenne hcrtrirtrie e%ryjeWRj 
attwiôris .pÉrf cWw .GËt^* 

m m  Vd^e 'sceur' 
- f3ûouU «feaSme. 

tils, en chœur. 
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mablê' et  sourit  à   l'enfant qui,   ectrê  «s. 

— Je vai-sr réveiller Gdhy.      M :. ,J* 
H  secoua  iâ rpetïtë qui ouvrit |Bteipent 

'ses yeux,  et poussa soudaïn  un tel  : oh t 
d'élormement et d'acbmratron que Je jeune .,' 
bomme et la jeune femme ne jpuient s'em- 
pêcher de lire, " 

— Hetn 1 clama triompSialement Réri». ta 
vois s'il y a encore des fées en province. 

Mais   ie   Prince   Charmant  voulait  avoir, 
iin¥èx&iêêti<m sdr fe frœgœ&m é^x . 
iMmïns. 
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